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2016- Assemblée et pique nique 
familial au Vieux presbytère de 

Batiscan samedi le 27 août  
http://www.frigon.org 

Plus d’information au printemps 2016 

Note de la direction : Cet article de feu Robert 

Frigon (2), écrit en 1998, faisait partie de ses 

“Glanures”. Nous en avons changé le titre. 
 

Avant la Conquête, la France était en possession de 

la quasi-totalité de l'Amérique, parsemée qu'elle 

était de postes de traite et de forts et sillonnée par 

les voyageurs du Bas-Canada jouant à la chasse aux 

fourrures. Faisant l'envie de l'Angleterre, cet 

immense territoire changea d'allégeance suite à la 

"Guerre de Sept ans", qui amusait les puissances 

d'Europe. Devant la force considérable des armées 

Américaines et Anglaises sur notre continent, la 

France dut capituler et abandonner ses possessions 

d'Amérique, ne conservant que la Louisiane. La 

joute finale scellant le destin du Canada se déroula 

sur les hauteurs de Québec à l'automne de 1759 et 

au printemps de 1760. 

 

La relation des événements survenus entre 1756 et 

1760 que nous légua Antoine de Bougainville est 

aussi précieuse pour cette époque que les récits du 

Baron La Hontan un demi-siècle plus tôt. Son 

journal, semé d'observations sur les Indiens et nos 

Canadiens, mentionne un militaire, sous diverses 

dénominations: le Sieur de Langy, Sieur Langy 

Montégron, Sieur Langy-Levreault et aussi Langy 

l'Aïné. Nous devons supposer que c'est une seule et 

même personne, mais peut-être étaient-ils trois 

frères, tous trois fils de Joseph Léon Levreau de 

Maisonneuve. Ce Langy était "Enseigne", sorte de 

lieutenant chargé de commandements mineurs1. 

 
(Suite page 26) 

LIENS ENTRE LES LEVREAULT DE LANGIS ET LES FRIGON 

Robert Frigon (2) 

1Seuls les fils de la noblesse étaient appelés à commander les troupes sous le Régime Français. On leur confiait aussi l'adminis-

tration civile et religieuse. Cette mentalité disparut après la Conquête. 
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LIENS ENTRE LES LEVREAULT DE LANGIS ET LES FRIGON 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Toile appartenant au Musée du Fort Ticondéroga. On y 

montre le Marquis de Montcalm acclamé par ses troupes suite 

à la bataille du Fort Carillon. C'était le 8 juillet 1758. Le 

Chevalier de Langy y a participé. 

 

La toute première fois qu'il est fait mention du 

Sieur de Langy dans son récit, Bougainville lui 

attribue une "reconnaissance", avec un groupe 

d'Indiens, des territoires avoisinant le fort 

d'Oswego [Chouagan], À l'été de 1756, afin 

d'évaluer les forces ennemies. Situé au sud du lac 

Ontario, dans le voisinage de l'actuel Syracuse, les 

fortifications d'Oswego revêtaient une importance 

réelle pour les deux camps, ce lac étant le corridor 

naturel emprunté par les traiteurs et les 

commerçants. 

 

Par la suite, le Sieur de Langy semble avoir été 

utilisé comme "éclaireur", chargé de missions 

d'avant-garde. A la tête de troupes composées de 

Canadiens et d'Indiens, il fait de nombreux 

prisonniers. Ceux-ci seront interrogés sur la 

situation de l'armée anglaise. Bien sûr, ses guerriers 

rapporteront aussi des "chevelures": plus d'une 

vingtaine lors d'une expédition sur le lac Champlain 

en décembre 17572. Le Chevalier de Langy fut 

aussi délégué comme parlementaire auprès des 

commandants Anglais et Américains, selon 

Bougainville. 

(Suite de la page 25) A bien des égards, il ressort des écrits de 

Bougainville, aide-de-camp du Marquis de 

Montcalm, que cet officier présentait des qualités 

de leadership peu communes. Il mentionne son 

nom comme éclaireur menant des troupes d'Indiens 

plus d'une vingtaine de fois. Le plus hardi des trois 

frères aurait été, semble-t-il, Jean-Baptiste Levreau 

de Langy, époux de Madeleine d'Ailleboust. Bien 

que né au Canada, il passa en France en 1760. Ce 

n'était pas sain pour lui de rester au pays. 

 

Joseph-Léon Levreau de Langy, époux de 

Marguerite Trottier en premières noces et de 

Marguerite Jarret de Verchères en secondes noces, 

arriva au pays en 1687 avec les troupes. La famille, 

originaire du Poitou, était d'ancienne noblesse. 

Décédé en 1740, ce n'est pas lui dont il est question 

dans le journal de Bougainville. Mais établi à 

Champlain avec ses deux épouses qui lui donnèrent 

dix enfants, Joseph-Léon est l'ancêtre des Langis de 

la Mauricie. 

 

Il ressort des écrits de l'époque que quatre de ses 

garçons embrassèrent la carrière militaire. Jacques-

Joseph Langy (1708 - 1777), époux de Marie-Anne 

Chorel Dorvilliers, fut officier dans les troupes, de 

même que Alexis, le "chevalier", mort noyé à 

Longueuil en 1760. Puis Antoine-Joseph de Langy, 

cadet à l'aiguillette, et enfin, le plus hardi, Jean-

Baptiste de Langy, enseigne dans les troupes 

canadiennes. 

 

Ce sont nos recherches sur la destinée des Frigon 

de Champlain qui nous conduisent à disserter sur 

cette famille de militaires. Car il semble bien 

qu'après la capitulation, les descendants de l'ancêtre 

Langy se firent agriculteurs et que les faits d'armes 

ne fussent plus que des souvenirs. 

 

Curieusement, des liens se tissent entre les De 

Langy et les Frigon. Et ces liens sont tenaces, car 

au moins quatre alliances sont dénombrées. 

(Suite page 28) 

2"Adventure in the Wilderness". – The Americain Journals of Louis Antoine Bougainville, 1756-1760. La copie que nous avons 

en main est éditée par l'University of Oklahoma Oress. La traduction anglaise est l'œuvre de Edward P. Hamilton. Voici un court 

extrait : "The Delawares and the Shawnees have made many prisoners, brought back scalps, destroyed several houses, carried 

away cattle and even entire families. They have eaten an English officerwhose pallor and plumpness tempted them". 
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François et Marie-Claude Chamois 

| 

Jean-François et Gertrude Peros 

| 

 Paul et Ursule Lefebvre 

| 

Élisabeth Frigon Web (02769) et Antoine Léon  

Levreau de Langis                         

| 

13 enfants: Marguerite, Julie Judith, Héleine, An-

gèle, Antoine Pierre, Marie-Elie, Hermelan, Jean-

Baptiste, Benjamin, Élisabeth, Hélène, Hermann, 

Archange 
François(130)                                    

5NOTES GÉNÉALOGIQUES 

 

François et Marie-Claude Chamois 

| 

Jean-François et Gertrude Peros 

| 

 Antoine et Marie Anne Trottier 

| 

Joseph et Magdeleine Lefebvre                      

| 

Pierre Web (02357) et Angèle LEVREAU de Langis 

( fille d’Élisabeth Frigon (02769)) 

| 

2 enfants: Elise et Eusèbe 
 

                                                                 François (130)                     

LIENS ENTRE LES LEVREAULT  DE LANGIS ET LES FRIGON 

Elisabeth Frigon3, née en 1767 à La Pérade, fille de 

Paul Frigon et d'Ursule Lefebvre, la première, 

s'unit, en 1788, à Antoine-Léon Levreau de Langy, 

fils de Joseph et d'Anne Dorvilliers. La cérémonie 

nuptiale se tient à La Pérade. Voilà encore un peu 

de sang noble amalgamé au sang possiblement "dit  

Espagnol" légué par l'ancêtre François Frigon. 

Dans les registres, Antoine Levreau de Langy est 

dit "escuyer". 

 

Un autre Joseph de Langy, né en 1744 À Batiscan 

de Marie-Anne Dorvilliers, épouse, vers 1779, 

Marie-Anne Roy. Il est le beau-frère d'Elisabeth 

Frigon. Un de ses fils, Jean-Baptiste Langis, né en 

1783, s'unit À Madeleine Frigon4 en 1807 à 

Champlain. Puis, une fille d'Elisabeth Frigon, 

Angèle de Langis, épouse Pierre Frigon5, frère de 

Madeleine Frigon, en 1814 à Batiscan. Des liens 

très étroits devaient unir les De Langy et les Frigon. 

Notons par ailleurs que la famille de défunt Paul 

Frigon laissa La Pérade vers 1790 pour s'installer à 

la Rivière-du-Loup. Or, un fils d'Olivier Frigon et 

(Suite de la page 26) de Judith  Banhiac, cultivateurs au Royaume de 

Carufel, fréquentait certainement la parenté en 

Batiscanie car Hilaire Frigon, né en 1810 à 

Louiseville, épouse à Les Becquets, en 1837, 

Adelaïde Godin, fille d'Archange Levreau de 

Langy [ici, Archange est féminin]. 

 

Pour l'auteur de ces lignes, tout cela est bien 

mystérieux. On gagnerait à en savoir plus.  

4NOTES GÉNÉALOGIQUES 

 

François et Marie-Claude Chamois 

| 

Jean-François et Gertrude Peros 

| 

 Antoine et Marie Anne Trottier 

| 

Joseph et Magdeleine Lefebvre                      

| 

Magdeleine Web (02352) et Jean Baptiste Levreau 

de LANGIS Web (06751) 

| 

5 enfants: Christophe Emile, Emilie Christine, 

Louis, François-Xavier, Marguerite 
 

                                                                François (130)                     

Note de l’éditeur: Dans la base de données 

généalogiques des Frigon nous écrivons de 

Langis au lieu de Langy et  Levreau au lieu de 

Levreault. Aussi nous écrivons Magdeleine au 

lieu de Madeleine.     
                                                        François (130)                     


